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La Shelby Cobra 289 de 1962

La collaboration 
avec Ford
Caroll Shelby passe un accord avec 
Ford selon lequel le constructeur s’en-
gage à fournir des moteurs et à finan-
cer directement la mise en œuvre du 
projet. Il peut donc se lancer. Il fonde 
une société, baptisée « Shelby Ameri-
can » et concrétise pour la première 
fois son rêve en 1962, en présentant 
la CSX2000 Shelby au Salon de l’auto 
de New York. La voiture est la plus 
admirée de ce Salon, ce qui est un 
premier succès.
Tout en s’entendant avec Ford pour 
pouvoir bénéficier de l’aide des mé-
caniciens de la firme, Shelby signe 
un contrat avec AC Cars, entreprise 
britannique de voitures de Sport, 
pour construire sa Cobra. Certains 
disent souvent que les premières Co-
bra sont simplement des AC Cars 
équipées d’un moteur spécial. En 
réalité, le châssis et la suspension 
d’AC Cars ne sont que le point de 
départ d’une voiture totalement 
transformée. Et il est certain qu’il 
faut renforcer et repenser entière-
ment le véhicule pour qu’il supporte 
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la Cobra ont beaucoup de soucis à 
se faire ». 
Selon les termes du contrat établi 
entre Shelby American et AC Cars, les 
châssis de la Cobra proviennent de 
l’usine que le constructeur possède 
en Angleterre. C’est une fois arrivés 
aux États-Unis qu’ils reçoivent le nou-
veau matériel : la transmission et le 
moteur. En outre, les voitures portent 
un numéro de série qui assure leur 
authenticité et évite toute contrefa-
çon. Le premier modèle disponible est 
la Cobra 289 mais, dès 1965, Shelby 
American double sa gamme avec le 
lancement de la Cobra 427. Pendant 
plusieurs mois, les deux modèles 
coexistent sur le marché, le temps 
d’épuiser le stock des Cobra 289.
Parallèlement, Shelby American lance 
le projet d’une voiture de Compéti-
tion. Il s’agit d’une version plus puis-
sante de la Cobra et, après son ho-
mologation par la FIA, Shelby l’envoie 
en Europe pour affronter les meil-
leurs. À la demande de Ford, l’écurie 
européenne de Shelby est renforcée 
de Ford GT.

Shelby Ford Mustang – pas à pas

Silencieux, tubes et sorties 
d’échappement

Pièces fournies  
avec le numéro 6

6-1 �Demi-silencieux inférieur 

transversal

6-2 �Demi-silencieux supérieur 

transversal

6-3 Vis de 2,3 x 4 mm (MP01)

6-4 Tube intermédiaire droit

6-5 Tube d’échappement droit

6-6 Tube intermédiaire gauche

6-7 Tube d’échappement gauche

6-8 Sortie d’échappement droite

6-9 Sortie d’échappement gauche

NOTE : l’aspect des pièces 
présentées dans ces pages peut 
être légèrement différent  
de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

6-2

6-46-5

6-3

6-3

6-2

6-1

6-3

6-6

6-9

6-7

6-5

6-8

6-8

6-4

6-6

6-7

6-9

Schéma de montage

Pièces fournies

6-1

l’énorme puissance du moteur Ford 
V8 que Shelby veut utiliser. De fait, la 
version routière de la Cobra V8 a le 
double de la puissance de l’original, 
dont le  moteur 6 cylindres déve-
loppe 135 ch. Et les versions pour la 
course en ont presque le triple.

La presse  

s’enthousiasme

Dès leur lancement, les Cobra rou-
tières font sensation par leurs per-
formances. La presse spécialisée de 
l’époque s’en fait largement écho. 
Ainsi, dans son édition de mai 1962, 
la revue Sports Car Graphic écrit :  
« Il n’y a qu’une seule manière de 
qualifier son accélération : elle est 
explosive. » Et Cars and Drivers, en 
1963, affirme que « les respon-
sables des voitures concurrentes de 

ADN de compétition
Dès le début du projet Cobra, Shelby 
veut faire homologuer la voiture 
pour la compétition. On voit ici  
Dave McDonald, l’un de ses meilleurs 
pilotes, triompher lors des 3 Heures 
de Riverside, en 1963.

Supervision
Assis sur un tabouret, Carroll Shelby 
observe attentivement le processus 
de montage du premier exemplaire 
de la Shelby Cobra.

Droit et gauche
Il convient de noter que 
lorsque les adjectifs droit(e) 
ou gauche sont mentionnés 
pendant le montage, la 
référence est toujours le sens 
de la marche du véhicule, 
c’est-à-dire par rapport à votre 
position si vous étiez installé 
au volant de la Mustang.
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Silencieux, tubes et sorties d’échappement Shelby Ford Mustang – pas à pas

Observez le demi-silencieux  
inférieur (6-1). Vous noterez que  
ses extrémités présentent 2 encoches,  
une rectangulaire et une circulaire, 
destinées au montage des éléments  
de l’échappement.

Introduisez une vis MP01 (6-3)  
dans un des orifices de fixation  
du silencieux et vissez-la de quelques 
tours, uniquement pour maintenir  
les pièces assemblées. Observez 
maintenant la forme des encoches  
aux extrémités.

Voici l’aspect des tubes et du silencieux vus de profil,  
tels qu’assemblés précédemment. Notez que tous les tenons 
de montage sont dirigés vers le haut.

Ensuite, et avec précautions, écartez l’autre extrémité des  
2 demi-silencieux et introduisez le tube intermédiaire gauche 
(6-6) entre les 2 encoches rectangulaires en l’orientant 
comme le montre la photo.

Tout en maintenant le tube intermédiaire droit (6-4), 
introduisez le tube d’échappement droit (6-5), en l’orientant 
comme le montre la photo. Assurez-vous que les deux 
tubes sont correctement positionnés et serrez la vis fixant 
l’ensemble.

Écartez légèrement les deux demi-silencieux pour emboîter 
le tube intermédiaire droit (6-4). Introduisez-le dans les 
encoches rectangulaires en l’orientant comme le montre  
la photo.

Étape 6-A

Étape 6-E

Étape 6-H Étape 6-I

Étape 6-GÉtape 6-F

Prenez le tube intermédiaire droit  
(6-4) et vérifiez son ajustement  
dans l’encoche rectangulaire  
du demi-silencieux inférieur (6-1).  
Ne le montez pas pour le moment.

Étape 6-B
Vérifiez également l’ajustement,  
sans le monter, du tube 
d’échappement droit (6-5).  
Celui-ci s’emboîte dans la découpe 
circulaire du silencieux.

Étape 6-C
Ensuite, commencez l’assemblage  
du silencieux en accouplant la moitié 
inférieure (6-1) et la moitié supérieure 
(6-2). Emboîtez chaque moitié dans 
l’autre. Les tenons et les orifices 
déterminent l’assemblage correct.

Étape 6-D

Ensuite, introduisez le tube 
d’échappement gauche (6-7)  
entre les encoches circulaires libres. 
Appuyez sur les 2 demi-silencieux  
et introduisez l’autre vis MP01 (6-3) 
pour fixer l’ensemble définitivement.

Étape 6-J



Le rêve américain
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Au cours de son histoire,  
la Ford Mustang a participé  
à un certain nombre de grands 
films hollywoodiens. L’un des 
plus remarquables est Bullitt 
où l’on peut voir, aux côtés de 
Steve McQueen, une Mustang 
GT-390 bien particulière.

Bullitt et la GT-390 

S éduit par Mute Witness 
(Un Silence de mort), 
roman policier publié 
en 1963 par Robert L. 

Fish, le cinéaste Peter Yates adapte 
l’histoire au cinéma sous le titre de 
Bullitt (1968), avec Steve McQueen  
– inséparable, dans le film, de sa Ford 
Mustang. McQueen est un passionné 
de voitures et de motos de Course – et 
il participera lui-même sérieusement 
à diverses compétitions de sports 
mécaniques. Il est donc l’interprète 
idéal pour Bullitt. En effet, dans l’ac-
tion, qui se déroule à San Francisco, 
surtout dans la zone de la baie, Steve 

McQueen incarne un inspecteur 
de police nommé Frank Bullitt, qui 
conduit une Ford Mustang GT-350 
Fastback pour mener des courses-
poursuites à couper le souffle contre 
les bandits.

Poursuite  
à plein régime
Et l’une des scènes les plus époustou-
flantes du film est précisément une 
poursuite hallucinante, qui ne dure 
pas moins de 9 minutes, et se déroule 
dans les rues en pente de San Fran-
cisco et sur la route qui longe la baie, 
entre la Ford Mustang de Steve 

San Francisco
La poursuite fameuse entre deux Muscle Cars du film 
Bullitt se déroule dans le centre et dans les environs  
de la ville de San Francisco.
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Silencieux, tubes et sorties d’échappement

Montez maintenant la sortie 
d’échappement droite (6-8) à 
l’extrémité du tube d’échappement 
droit (6-5). La forme du tenon et de 
l’orifice dans lequel il doit s’emboîter 
détermine la position de montage. 
Avant de continuer, appliquer une 
goutte de colle à prise rapide (de 
type cyanoacrylate) pour maintenir 
l’ensemble. Respectez les instructions 
du fabricant de la colle.

Étape 6-K

Montez la sortie d’échappement 
gauche (6-9) à l’extrémité du tube 
d’échappement gauche (6-7). La forme 
du tenon et de l’orifice dans lequel  
il doit s’emboîter détermine la position 
de montage. Utilisez également  
une goutte de colle à prise rapide.

Étape 6-L

Résultat de cette phase de montage
Aspect des tubes d’échappement montés sur la voiture terminée.

Note : la photo du modèle proposé ici est celle du prototype.
La couleur rouge du châssis de la miniature reproduit la teinte 
rouge oxyde de la voiture originale.



La Mustang Boss de 1969

tend pas se laisser griser par ses vic-
toires en compétition. La détermina-
tion de la firme lui a permis d’at-
teindre le million d’exemplaires de 
Mustang vendus en un peu plus de 
deux ans. Or, ce succès n’est évidem-
ment pas passé inaperçu aux autres 
constructeurs automobiles, qui ne 
tardent pas à relever le défi en cher-
chant à améliorer les modèles concur-
rents. Aussi, lorsque, au début de 
1968, Semon Bunkie Knudsen est 
nommé président de Ford Motor 
Company et que Larry Shinoda entre 
dans l’entreprise comme responsable 
du département Conception, la firme 
à l’ovale décide de se lancer un défi à 
elle-même. Knudsen estime que le 
projet d’une Mustang plus puissante 
est porteur d’un accroissement des 
ventes et il charge Shinoda et Howard 
Freers, qui prend la tête d’une équipe 
d’ingénieurs, de créer une Mustang 
aux performances améliorées. Le 
nouveau modèle doit s’inspirer des 
voitures qui ont remporté les deux 
premiers championnats de la Trans-
Am, en 1966 et 1967. La volonté des 
responsables de Ford est donc claire : 
construire la voiture ayant le meilleur 
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velles têtes de cylindre et de soupapes 
inclinées lesquelles améliorent le flux 
d’air. Ces modifications permettent 
d’obtenir une puissance maximale de 
290 ch.

Apparence unique
En même temps, pour le design, Larry 
Shinoda précise les lignes de cette 
Mustang si spéciale qui, au bout du 
compte, va avoir une apparence 
unique. Ainsi, il élimine les prises d’air 
qui, sur les autres modèles de la 
gamme Mustang, se trouvent dans la 
partie supérieure des garde-boue ar-
rière, et il place la dénomination 
«  Boss 302  » sur les garde-boue 
avant. Le capot, peint en noir mat, 
arbore un aileron fonctionnel qui a 
pour rôle d’améliorer l’aérodyna-
mique. En outre, on ajoute une cer-
taine élévation au-dessous du pare-
chocs avant.
La Mustang Boss 302 est lancée en 
mars 1969, alors que le modèle de 
base existe déjà depuis cinq ans, et 
elle comporte aussi une version de 
Compétition, avec un double carbu-
rateur et une puissance de 450 ch. En 
1970, un an après sa sortie, cette 
Mustang, comme celles qui l’ont pré-
cédée, s’adjuge également la victoire 
dans le championnat Trans-Am.

Shelby Ford Mustang – pas à pas

Jante et pneumatique

Pièces fournies  
avec le numéro 7

7-1 Jante

7-2 Pneumatique

NOTE : l’aspect des pièces présentées 
dans ces pages peut être légèrement 
différent de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

7-2

7-2

7-1

7-1

Schéma de montage

Pièces fournies

comportement sur route de tout le 
marché américain. 
Toutefois, cette Mustang ne peut pas 
être uniquement un exercice de style. 
Il est nécessaire d’introduire des modi-
fications mécaniques pour améliorer 
ses performances, et c’est l’ingénieur 
en châssis Matt Donner qui est chargé 
de cette partie. Ce dernier travaille sur 
la conception d’une suspension plus 
rigide qui permettrait en particulier de 
tirer le meilleur rendement de pneu-
matiques Goodyear (pour route) hau-
tement performants, les Polyglas F60. 
Le résultat sera la Mustang Boss 302. 
Toutefois, sa mise au point n’est pas 
aussi simple qu’on l’imagine. Ainsi, 
par exemple, au cours des essais, la 
contrainte supplémentaire imposée 
par ces pneumatiques et la rigidité du 
châssis provoquent une détérioration 
de la suspension avant du prototype. 
Le problème sera résolu par un renfor-
cement du châssis. Le moteur retenu 
est un V8 ; pour que ses performances 
soient meilleures que celles de ses 
prédécesseurs, on l’équipera de nou-

Objectif : compétition
Ford lance une deuxième version, 
toujours en 1969, de la Mustang Boss, 
la 429, avec une meilleure accélération, 
pour faire homologuer le moteur 
pour les courses de la Nascar. 

Conseil  
technique

Pour faciliter le montage  
du pneumatique sur la jante,  
il est possible de l’assouplir  
à l’air chaud avec un  
sèche-cheveux. Il n’est pas 
nécessaire de trop chauffer  
le pneumatique car, grâce  
à son excellente composition,  
il s’assouplit facilement.

Travail du design
Larry Shinoda fut le responsable 
du design de la Mustang pour 
la série Boss. Il s’est inspiré des 
voitures qui ont triomphé dans 
les deux premières éditions du 
championnat Trans-Am.
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Jante et pneumatique Shelby Ford Mustang – pas à pas

Le logo Shelby
De nombreux éléments de la Mustang Shelby GT-500TM de 1967 arboraient le logo Shelby.  
Votre modèle réduit reproduit exactement ce logo à chacun de ses emplacements : en bas des ailes 
avant, sur la grille de calandre, sur la jupe arrière, sur le volant et la planche de bord et, bien sûr,  
au centre de chaque jante.

Commencez le montage en plaçant la jante (7-1) dans  
le pneumatique (7-2). Avant de commencer, reportez-vous 
au Conseil technique page 25, puis introduisez d’abord 
une partie de la jante.

Vous disposez maintenant  
de 2 roues complètes, les roues AV, 
mais il reste quelques éléments  
à monter sur la seconde, ce qui sera 
l’objet du prochain fascicule.

Introduisez le reste de la jante de manière à ce  
que le pneumatique l’enveloppe complètement.  
À l’issue du montage, laissez l’ensemble au repos  
pour que le pneumatique retrouve sa forme initiale.

Étape 7-A

Étape 7-C

Étape 7-B

Note : la photo du modèle proposé ici est celle du prototype.

Résultat  
de cette phase  

de montage

Aspect de la roue  
complète montée  

sur la voiture.



Le rêve américain
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Il ne s’agit pas d’un segment 
de plus sur le marché.  
La moto custom, autrement dit 
une forme de personnalisation 
de la moto, représente tout  
un mouvement et même une 
conception de la vie. Elle est 
apparue aux États-Unis,  
au lendemain de la Seconde 
Guerre mondiale.

La mode  
des motos custom

L a mode de la moto cus-
tom s’est peu à peu affir-
mée comme un authen-
tique courant esthétique 

et social, et même comme une philo-
sophie de la vie. C’est aux États-Unis 
qu’elle prend naissance, dans les an-
nées qui suivent le conflit mondial. 
Au début du XXe siècle, Harley-David-
son et Indian sont les marques domi-
nantes de motocyclettes, la première 
étant le fournisseur officiel de l’armée 
américaine depuis 1916. Après 1945, 

étant donné l’énorme parc de motos 
militaires existant, les vétérans auront 
la possibilité de racheter ces engins 
pour un prix symbolique. Mais beau-
coup de ces anciens combattants 
américains aimeraient alors disposer 
de motos aussi légères que les mo-
dèles européens qu’ils ont conduits 
pendant la guerre. Ils entreprennent 
donc de modifier leurs machines, 
supprimant des éléments considérés 
comme superflus, pour qu’elles 
gagnent en légèreté et en vitesse. 

Sans limites
La décoration d’une moto custom est parfois poussée  
à l’extrême, comme dans le cas de cette Harley-Davidson 
brillante comme un joyau et spectaculaire.
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Recommandations et conseils techniques

Manipulation des pièces
Les pièces de votre Mustang Shelby GT-500TM de 1967 sont des reproductions très précises de 
celles du modèle original. Elles sont également très fragiles. Il est donc primordial de les manipuler 
avec d’extrêmes précautions lorsque vous les montez et de les conserver de manière à éviter tous 
frottements excessifs entre elles. Comme conseillé précédemment, vous devez faire particulièrement 
attention aux pièces qui n’ont pas encore été montées, notamment les vis. Conservez-les dans de petits 
sachets en plastique transparent en notant la référence indiquée dans le fascicule. Vous les retrouverez 
ainsi plus facilement au moment de les utiliser.

Lorsque vous êtes prêt(e) à monter 
les pièces fournies avec chaque 
fascicule, nous vous conseillons 
de recouvrir le plan de travail d’un 
matériau souple, mousse, éponge, 
feutre ou tout autre matériau 
similaire. Ainsi, les pièces utilisées 
seront protégées contre les coups 
éventuels ou frottements.

Avec ses bandes blanches, la 
carrosserie est particulièrement 
fragile et il est essentiel d’éviter 
les coups et les frottements qui 
pourraient détériorer l’aspect  
de votre superbe Mustang.

Les pièces de couleur métallisée 
sont également fragiles car  
le moindre choc peut les rayer  
ou écailler la peinture.



Shelby Cobra Daytona Coupé

La voiture est remarquablement légère, 
puisque son poids total ne dépasse pas 
1 000 kg, ce qui lui permet de réussir 
une accélération impressionnante, 
passant de 0 à 100 km/h en 4,4 s !

Premières victoires
Le premier exemplaire de la Shelby 
Cobra est prêt début 1964. Les essais 
de mise au point peuvent alors com-
mencer. Il s’agit de tester la fiabilité 
de la voiture et, bien entendu, ses 
performances. Pour cette grande oc-
casion, Shelby fait appel à Ken Miles, 
pilote et ingénieur, qui prend le volant 
sur le circuit de Riverside. La voiture 
atteint une vitesse de 292 km/h, ce 
qui montre que l’aérodynamique de 
la carrosserie répond entièrement aux 
espoirs de ses créateurs. 
La Shelby Cobra fait ses débuts en 
compétition aux 2 000 km de Dayto-
na, en 1964. Malheureusement, alors 
qu’elle est en passe de s’adjuger la vic-
toire, la voiture doit abandonner à la 
suite d’un incendie dans les stands. 
C’est après cette course que Shelby 
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pour la catégorie GT, la firme italienne 
choisit de se retirer. Elle laisse ainsi le 
champ libre à la Shelby Cobra Dayto-
na, qui « truste » les victoires à Day-
tona, Sebring, Nurburging et Reims, 
ce qui lui permet de remporter, prati-
quement sans opposition, le Cham-
pionnat du monde des Constructeurs 
dans sa catégorie.
Cependant, en 1966, La Shelby Co-
bra Daytona subit un revers décisif. 
En effet, au dernier moment, diverses 
modifications sont introduites dans la 
réglementation du Championnat du 
monde GT. Il en résulte que désor-
mais seuls les prototypes sont autori-
sés à courir. Cette décision marque 
malheureusement la fin de la brève 
carrière de cette remarquable voiture, 
qui passe alors le relais à celle qui va 
lui succéder, la Ford GT-40.

Shelby Ford Mustang – pas à pas

Roue AV droite équipée
Pièces fournies  
avec le numéro 8

8-1 Porte-roue

8-2 Protection du disque de frein

8-3 Disque de frein

8-4 Étrier de frein

8-5 Vis de 1,2 x 3 mm (MD04)

8-6 Vis de 2,3 x 3 mm (MD02)

8-7 Enjoliveur avec logo Shelby

NOTE : l’aspect des pièces présentées 
dans ces pages peut être légèrement 
différent de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

8-2

8-6
8-5 8-7

8-4

8-1
8-3

Schéma de montage

Pièces fournies

8-6

8-3

8-2

8-4 8-5

8-1

8-7

ajoute le mot « Daytona » au nom de 
la voiture. Celle-ci est engagée sur 
d’autres circuits et remporte sa pre-
mière victoire sur celui de Sebring. Elle 
bat aussi divers records de vitesse sur 
le lac salé de Bonneville. Mais elle doit 
maintenant faire ses preuves en Eu-
rope. La Shelby Cobra Daytona est 
alors confiée aux mains de grands pi-
lotes, comme Phil Hill et André Simon.

À la conquête  
du Mans
Sous la direction de Shelby American 
Inc., 5 nouveaux exemplaires de la 
Shelby Cobra Daytona sont construits 
en Europe et, par coïncidence, à Mo-
dène, en Italie, près du quartier géné-
ral du grand rival, Ferrari. C’est la 
deuxième voiture construite qui est 
engagée dans les 24 Heures du Mans. 
Elle finira 4e au classement général et 
1re dans la catégorie GT, devant les 
Ferrari GTO. 
L’année suivante, face au refus de la 
Fédération internationale de l’Auto-
mobile d’homologuer la Ferrari 250 LM 

Construction artisanale
Carroll Shelby partira d’une Cobra 
pour créer la Daytona.  
La fabrication est alors entièrement 
artisanale et fait appel à un moteur 
V8 de 350 ch.
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Roue AV droite équipée Shelby Ford Mustang – pas à pas

Prenez le porte-roue (8-1) et la protection du disque de frein 
(8-2). Notez les 2 orifices du porte-roue et les 2 tenons  
de la protection indiqués sur la photo. Ils sont prévus pour 
ne s’emboîter que dans une seule position.

Assemblez les 2 pièces en faisant passer la fusée  
du porte-roue (8-1) dans l’orifice central de la protection  
du disque de frein (8-2) et en faisant coïncider les petits 
tenons de la protection avec les orifices du porte-roue.  
Le résultat est tel que le montre la photo.

Ensuite, emboîtez le tenon de l’étrier 
de frein (8-4) dans le porte-roue.  
Notez que le porte-roue présente  
une petite découpe à cet effet.

Prenez maintenant le disque de frein 
(8-3), avec sa partie plane dirigée vers 
l’élément assemblé précédemment  
et montez-le en faisant passer la fusée 
du porte-roue dans l’orifice central  
du disque de frein. Le disque doit 
tourner librement une fois monté.

Étape 8-A Étape 8-B

Étape 8-D

Étape 8-C

Fixez l’ensemble avec la vis MD04 (8-5) en serrant 
modérément.

Observez le résultat. L’étrier de frein maintient le disque, 
mais la rotation de ce dernier doit rester libre.

À l’issue du montage, faites tourner 
l’ensemble porte-roue/disque de 
frein dans la roue pour que l’ergot 
rectangulaire de la jante s’engage  
dans une des encoches du disque.

Étape 8-E Étape 8-F

Étape 8-H

Récupérez la roue assemblée à 
l’occasion du fascicule 7 et emboîtez 
l’ensemble porte-roue/disque de frein 
dans la partie centrale de la jante. 

Observez sur la loupe l’ergot 
rectangulaire de la jante,  

qui permettra d’entraîner 
le disque de frein.

Étape 8-G
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Si elles sont originaires 
d’Australie, les camionnettes 
dotées d’un plateau à ciel 
ouvert, nommées aujourd’hui 
« pick-up », se sont largement 
développées aux États-Unis 
où elles sont aujourd’hui en 
tête des ventes des véhicules. 
Tout commence en 1933,  
sous la pression des usagers.

Pick-up  
polyvalents

A ux États-Unis, ce que 
l’on appelle pick-up 
truck, ou plus simple-
ment pick-up, en l’oc-

currence une voiture dotée à l’arrière 
d’un plateau à ciel ouvert, est un vé-
hicule très populaire et de longue tra-
dition. En effet, par sa polyvalence, il 
correspond à la perfection au mode 
de vie des Américains, qui aiment 
conduire des voitures de grande taille 
(généralement de plus de 5 m de 
long) pratiques, capables de trans-
porter de grosses charges, et qu’ils 
peuvent utiliser aussi bien pour leurs 

besoins professionnels que pour pra-
tiquer des activités de loisir ou encore 
pour se déplacer en famille.
Les premiers pick-up ou leurs ancêtres 
apparaissent au début du siècle pas-
sé. Il s’agit alors d’adaptations d’au-
tomobiles existantes, sur lesquelles 
on installe un plateau pour qu’elles 
puissent transporter les objets volu-
mineux qui ne tiendraient pas à l’inté-
rieur. Dans les années 1920 et 1930, 
on trouve ainsi un certain nombre de 
pick-up comme les Dodge Brothers, 
Ford Runabout ou Chevrolet Light 
Delivery. Selon des historiens, toute-

Rétro et moderne côte à côte 
Exemplaire parfaitement restauré du ute, le premier pick-up 
Ford, à côté d’une Ford Ranger actuelle, à double cabine.

3

Roue AV droite équipée

Note : la photo du modèle proposé ici est celle du prototype.

Résultat  
de cette phase  

de montage

Aspect de la roue  
AV droite complète  

montée sur la voiture 
terminée.

Fixez les pièces assemblées avec  
la vis MD02 (8-6), par l’extérieur  
de la jante.

Étape 8-I

Pour terminer, emboîtez en appuyant 
l’enjoliveur avec le logo Shelby  
(8-7), de manière à ce qu’il recouvre 
la vis de fixation de la roue montée 
précédemment.

Étape 8-J



L’indomptable Shelby Cobra 427

les modifications de la courbe de 
puissance, afin d’augmenter le couple 
moteur, pour une plus grande réacti-
vité et une meilleure accélération.
À l’extérieur, la version de Compéti-
tion de la Shelby Cobra 427 intègre, 
derrière le poste de pilotage, une pro-
tection spéciale en cas de capotage. 
Les jantes, conçues tout spécialement, 
mesurent 15 pouces et, avec des au-
tocollants, la voiture est personnalisée : 
apparaît le nom de Shelby. Par ailleurs, 
les garde-boue sont plus larges, de 
manière à couvrir les pneumatiques, 
eux-mêmes plus grands. À l’intérieur, 
des revêtements de cuir et des tapis 
noirs personnalisés sont proposés en 
option.

Puissance brute
Sous le capot, la Shelby Cobra 427 
abrite une mécanique remarquable, en 
l’occurrence un moteur à essence V8 
de 7 l de cylindrée, qui développe une 
puissance de 425 ch à un régime maxi-
mal de 6 500 tr/min, ce qui permet une 
vitesse maximale de 262 km/h et une 
accélération de 0 à 100 km/h en 4,2 s. 
Sur les versions destinées à la compéti-
tion, dénommées 427 S/C, la puis-
sance maximale atteint 485 ch, et la 
vitesse maximale, 298 km/h. Avec 
1 065 kg de poids à vide, le rapport 
poids/puissance de cette voiture est 
réellement extraordinaire. 
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construites sont dès lors adaptées 
pour la route, jusqu’à la fin de leur 
commercialisation, en mars 1976.

Un bolide de prix
Pour une voiture routière, la Cobra 
427 est très chère. Ses clients sont le 
plus souvent masculins et appar-
tiennent en général aux professions 
libérales. Des médecins et des avocats 
ou des pilotes de ligne, des hommes 
d’affaires ou de gros commerçants. 
Ces Américains au pouvoir d’achat 
élevé sont souvent membres d’un 
Country club mais ne s’intéressent 
pas pour autant à la course automo-
bile. Ce qu’ils apprécient chez cette 
voiture, c’est son style. 
En prenant comme base une Shelby 
Cobra 427, Carroll Shelby se fait lui-
même construire une automobile qui 
atteint les 800 ch, une vraie folie 
mais qui est néanmoins adaptée 
pour circuler sur la route. C’est sa 
voiture personnelle et elle est bapti-
sée « Super Snake ». L’acteur Bill 
Cosby, ami personnel de Shelby, lui 
en commande un second exem-
plaire. Cependant, il la restitue rapi-
dement à la suite d’un accident, re-
connaissant qu’il n’est pas assez bon 
pilote pour un tel bolide. Cette voi-
ture passe ensuite à un autre pro-
priétaire, mais elle finira avec lui au 
fond de la mer, après avoir fait le 
grand saut depuis une falaise. 
En 1997, trente ans après la fin de la 
commercialisation de la Cobra 427, 
Shelby American Inc. reprend la pro-
duction. La réplique est toutefois plus 
légère que l’originale, grâce à l’alumi-
nium et à la fibre de verre.

Shelby Ford Mustang – pas à pas

Rétroviseur latéral, portière 
et poignée gauches
Pièces fournies  
avec le numéro 9

9-1 Rétroviseur latéral gauche

9-2 Portière gauche

9-3 Vis de 1,8 x 3,5 mm (MD05)

9-4 Poignée de portière gauche

9-5 Vis de 1,2 x 3 mm (MP02)

NOTE : l’aspect des pièces présentées 
dans ces pages peut être légèrement 
différent de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

9-2 9-3

9-5

9-1

9-4

Pièces fournies

Après sa présentation officielle, à Ri-
verside, la Shelby Cobra 427 fait ses 
débuts en compétition sur le circuit 
de Sebring en 1964. Toutefois, elle 
n’obtient pas l’homologation espérée 
pour les compétitions GT parce 
qu’elle n’est pas produite en un mini-
mum annuel de 100 exemplaires, 
comme l’exige la FIA, principal orga-
nisme international dans le domaine 
de l’automobile. Puisque la piste leur 
est interdite, les Shelby Cobra 427 

En première ligne
Carroll Shelby contrôle de près son 
équipe. L’excellence des techniciens 
de la Shelby American Inc. a été  
l’une des clés des succès sportifs 
remportés par les Cobra.

Énormes pneumatiques
Le prototype de la Shelby Cobra 427  
se distingue par la grande largeur  
de ses garde-boue. Ils doivent en effet 
couvrir les énormes pneumatiques, 
surtout ceux du train arrière, 
nécessaires pour transmettre au sol  
la puissance du moteur. 

Conservation 
des pièces 

Il est important de conserver 
correctement les pièces, 
qu’elles soient utilisées 
immédiatement ou lors 
de séquences de montage 
ultérieures. N’oubliez pas 
que la carrosserie est 
particulièrement fragile et 
qu’elle doit être protégée 
contre les rayures et les coups 
susceptibles de détériorer la 
beauté de votre Ford Mustang 
Shelby GT-500TM.

9-2

9-5

9-3

9-1

9-4

Schéma de montage
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Rétroviseur latéral, portière et poignée gauches Shelby Ford Mustang – pas à pas

Fixez le rétroviseur à la portière avec les 2 vis MD05 (9-3). 
Visser une première vis sans la serrer, puis la seconde. 
Enfin, serrer les 2 vis modérément.

Prenez le rétroviseur latéral gauche (9-1) et notez 
l’inclinaison de son embase. C’est dans cette position 
qu’il devra être monté au cours de l’étape suivante.

Observez le profil supérieur de la portière depuis le haut. 
Si le rétroviseur a été monté correctement il doit être tel 
que le montre la photo.

Maintenez la portière gauche (9-2) avec l’intérieur dirigé 
vers le haut. Introduisez l’embase du rétroviseur (9-1) 
dans la rainure de la portière en l’orientant comme 
indiqué à l’étape précédente.

Étape 9-EÉtape 9-A Étape 9-FÉtape 9-B

Appuyez sur la poignée pour l’emboîter parfaitement 
afin qu’elle soit bien en contact avec la portière.

Étape 9-H

Avant de continuer, vérifiez que les orifices de l’embase 
du rétroviseur coïncident avec ceux de la portière.

Étape 9-D
Ensuite, montez la poignée (9-4) à l’autre extrémité  
de la portière. Notez que la poignée présente  
deux tenons différents qui s’emboîtent dans les orifices 
correspondants de la portière, ce qui ne permet le 
montage que dans une seule position.

Étape 9-G

Après avoir été introduite dans la rainure de la portière, 
l’embase du rétroviseur doit venir en appui sur les orifices 
de fixation de la portière.

Étape 9-C
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La course des 500 Miles 
d’Indianapolis est considérée 
comme l’une des compétitions 
automobiles majeures  
au niveau international.  
Plus que centenaire, elle 
compte bien des épopées  
et des duels spectaculaires 
entre les meilleurs pilotes  
des circuits.

Les 500 miles  
d’Indianapolis

L orsque l’on demande aux 
amateurs de sport méca-
nique quelles sont les 
courses automobiles les 

plus importantes, ils citent en général 
le Rallye de Monte-Carlo, les 24 
Heures du Mans, le Grand Prix de Mo-
naco… et les 500 Miles d’Indianapolis. 
Et il faut reconnaître que les Améri-
cains s’y entendent pour transformer 
une manifestation quelconque en 
grand spectacle. Les 500 Miles repré-
sentent l’épreuve reine du sport auto-

mobile aux États-Unis, un événement 
comparable, par son importance et 
son retentissement médiatique, au 
Superbowl de la NFL (ligue de football 
américain) ou aux Play-off de la NBA 
(ligue de basket-ball).
L’origine des 500 Miles remonte au 
début du XXe siècle. Des entrepreneurs 
décident alors d’utiliser le circuit d’In-
dianapolis, construit par leurs soins et 
récemment inauguré, pour organiser 
une course annuelle destinée à pro-
mouvoir l’industrie automobile de 

Un circuit de légende
Le circuit d’Indianapolis est de forme ovale. Ceux qui ont eu  
la chance d’y être ont vu s’y dérouler des épreuves passionnantes. 
On voit ici l’édition de 2013 des 500 Miles, avec en tête de  
la course le pilote américain Ed Carpenter, sur Chevrolet. 
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Rétroviseur latéral, portière et poignée gauches

Note : la photo du modèle proposé ici est celle du prototype.

Résultat de cette phase de montage
Aspect de la portière  
montée sur la voiture 
terminée.

Utilisez la vis MP02 (9-5) pour fixer la 
poignée. Serrez la vis modérément par 
l’intérieur de la portière dans la fixation 
de la poignée.

Étape 9-I

Observez l’aspect de la portière gauche 
de votre modèle réduit une fois le 
rétroviseur et la poignée montés.

Étape 9-J



La Mustang Convertible

efficace, qui garantit un parfait main-
tient en toutes circonstances. 
Comme l’affirme la campagne de 
publicité de Ford à l’époque, le sys-
tème utilisé sur la Mustang pour ou-
vrir et fermer la capote ne réduit 
guère l’espace dévolu à la zone des 
sièges arrière, ce qui est loin d’être 
toujours le cas, alors, sur les décapo-
tables. Et les passagers arrière de la 
Convertible disposent, pour la tête, 
d’une plus grande hauteur quand la 
capote est fermée que ceux d’une 
Mustang à toit rigide, bien que la lar-
geur de la voiture soit un peu réduite. 
De fait, les toits des décapotables de 
Ford sont à l’époque considérés par-
mi les meilleurs pour affronter de 
fortes turbulences à grande vitesse.

Option électrique
La Mustang Convertible est proposée 
en option avec l’ouverture électrique 
de la capote, ce qui améliore tout de 
même nettement le confort. Un sys-
tème d’alimentation électrique per-
met le basculement de ce toit esca-
motable vers l’avant, et ensuite vers 
l’arrière à l’emplacement prévu 
lorsque l’on roule voiture découverte. 
La manœuvre se commande au 
moyen d’un simple interrupteur, pla-
cé sur le tableau de bord, et elle est 
rapide, fiable et sans à-coups. 
Mais il faut ajouter que l’intégration de 
la capote à commande électrique se 
traduit par une augmentation consé-
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matique à 3 rapports. Le moteur le plus 
utilisé est un V8 à essence ; il est pro-
posé sous trois niveaux de puissance : 
200, 225 et 271 ch. 
Par ailleurs, la Mustang décapotable 
offre des éléments de véhicule de luxe 
et des prestations de haut niveau, 
comme le pack de rallye, en option, 
des freins à disque plus puissants à 
l’avant, l’air conditionné, etc. En outre, 
Ford propose diverses combinaisons 
de couleurs, la capote en vinyle pou-
vant être noire, blanche ou bleue. 

Shelby Ford Mustang – pas à pas

Vitre et charnière  
de la portière gauche
Pièces fournies  
avec le numéro 10

10-1 �Vitre de la portière gauche

10-2 �Vis de 1,8 x 3,5 mm (MD05)

10-3 Charnière de la portière

10-4 Support de charnière

10-5 �Vis de 2,3 x 4 mm (MD06)

NOTE : l’aspect des pièces présentées 
dans ces pages peut être légèrement 
différent de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

10-1

10-2

10-2

10-2

10-2

10-4

10-5

10-3

Pièces fournies

quente du poids. En effet, la Conver-
tible qui en est équipée pèse 170 kg de 
plus que la Mustang à toit rigide. 
La demande en Mustang Convertible 
est très importante et l’option n’est 
nullement proposée pour la forme. Le 
modèle offre en effet les mêmes pos-
sibilités que les autres pour ce qui 
concerne l’équipement et la motori-
sation. Ainsi, on peut par exemple 
choisir entre une boîte de vitesses ma-
nuelle à 4 rapports et une boîte auto-

Tout confort !
Sur cette Mustang Convertible 
restaurée de 1965, on constate  
que la capote est dégagée vers 
l’arrière, peu visible, et qu’elle 
n’empiète guère sur l’espace  
des places arrière. 

Schéma de montage

Un objet très convoité
Les Mustang décapotables sont aujourd’hui 
des véhicules recherchés des collectionneurs, 
qui les présentent aux rassemblements 
d’amateurs qui se tiennent régulièrement 
aux États-Unis.

10-5

10-4

10-1

10-3
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Vitre et charnière de la portière gauche Shelby Ford Mustang – pas à pas

Commencez à fixer la vitre  
à la portière avec une vis  
MD05 (10-2) sans la serrer  
pour le moment.

Récupérez la portière gauche équipée du rétroviseur  
et de la poignée et posez-la sur le plan de travail  
avec la partie intérieure dirigée vers le haut. Manipulez  
la portière avec précautions pour ne détériorer aucun 
de ses accessoires. Observez maintenant les fixations 
destinées à recevoir la vitre et signalées par les flèches.

Prenez maintenant la vitre (10-1) et notez qu’elle présente 
trois orifices correspondant aux fixations sur la portière.  
La position correcte  
de la vitre est telle  
que montrée sur  
la photo.

Montez maintenant deux vis MD05 (10-2) dans les autres fixations  
sur la portière. Serrez modérément toutes les vis pour que la vitre soit 
parfaitement fixée.

Étape 10-E

Étape 10-A Étape 10-B

Étape 10-F

Placez l’axe de la charnière dans la rainure de la portière 
en la maintenant dans la position indiquée à l’étape 
précédente.

Étape 10-H

Prenez maintenant le support  
de charnière (10-4). Notez qu’un  
de ses côtés est arrondi et que l’autre 
présente deux petits orifices.  
Orientez le support de manière  
à ce que ces deux orifices coïncident 
avec les tenons de la portière.

Étape 10-I

Observez la portière et la vitre selon le même angle  
que la photo ; notez qu’une seule position de montage  
est possible. Notez également que la vitre présente  
une petite découpe permettant d’accéder aux vis  
de fixation du rétroviseur.

Étape 10-D
Ensuite, présentez la vitre sur la portière en emboîtant  
les fixations de cette dernière dans les orifices de la vitre.

Étape 10-C

Récupérez la charnière (10-3) et présentez-la sur  
la portière, dans la même position que sur la photo,  
en tenant compte de sa forme trapézoïdale.

Étape 10-G
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Le goût des Américains  
pour les voitures familiales 
très spacieuses se traduit  
dans un style de voiture  
qu’on appelle ici les station 
wagons, et qui sont  
en l’occurrence des breaks,  
en général de grandes 
dimensions.

Les station wagons

A ux États-Unis, l’histoire 
du break remonte au 
début du XXe siècle. 
L’automobile rempla-

çant peu à peu les voitures à cheval 
dans tous les domaines, on ressent 
aussi, très vite, le besoin de se doter 
de véhicules assez grands pour trans-
porter une quantité importante de 
marchandises, et en même temps 
suffisamment étanches pour les pré-
server des intempéries. La solution 
retenue consiste en général à trans-
former les modèles existants, c’est-à-

dire des voitures de type berline, ap-
pelées ici sedans, en aménageant à 
l’intérieur un espace unique et de 
vastes dimensions. La transformation 
étant relativement simple, elle est 
alors souvent réalisée de manière arti-
sanale, par ajout de panneaux en 
bois. N’oublions pas qu’à cette 
époque l’automobile est encore peu 
développée, les gens, pour le trans-
port, ayant le plus souvent recours au 
chemin de fer.
Ces premières fourgonnettes sont 
très appréciées pour leur grande ca-

La voiture d’un certain style de vie
Aux États-Unis, la station wagon, durant toute une période, 
a correspondu à un style de vie bien spécifique, celui  
de familles habitant des zones résidentielles et jouissant  
d’un pouvoir d’achat élevé.
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Vitre et charnière de la portière gauche

Note : la photo du modèle proposé ici est celle du prototype.

Résultat de cette phase de montage
Aspect de la portière gauche 
montée sur la voiture 
terminée.

Montez le support sur la portière de manière à ce que la 
partie arrondie soit positionnée sur l’axe de la charnière, 
comme le montre la photo.

Vérifiez maintenant que la charnière pivote librement. 
Cela permettra d’ouvrir et de fermer la portière une fois 
celle-ci montée sur la voiture.

Fixez le support avec la vis MD06 (10-5).  
Serrez la vis correctement mais modérément. 

Voici l’aspect de la portière à l’issue de la présente 
séquence de montage.

Étape 10-J

Étape 10-L

Étape 10-K

Étape 10-M



Shelby et le défi du Mans

pilotes européens. Shelby se retrouve 
une fois encore au volant de l’Aston 
Martin BD3S, un modèle qui a déjà 
couru au Mans, en 1952. Le potentiel 
de cette voiture est néanmoins nette-
ment inférieur à celui des Ferrari, les-
quelles dominent la compétition cette 
année-là. Shelby, pour sa part, se voit 
contraint à l’abandon après 74 tours.
Si l’éventualité d’inquiéter les voitures 
de Maranello est peu probable, intou-
chables qu’elles sont, la DB3S permet-
tra néanmoins à Aston Martin, d’ac-
quérir l’expérience nécessaire pour 
évoluer. Ce, à travers ses pilotes-clients 
(ainsi dénommés car ils n’ont pas rang 
de pilotes officiels mais disposent du 
meilleur matériel fourni par la marque). 
Faute de l’emporter au classement 
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imposent provoque l’abandon des 
trois Ferrari 250 officielles qui parti-
cipent à la course.
À ce jeu, le moteur, un 6 cylindres en 
ligne, de l’Aston Martin de Fairman et 
Moss, succombe également. Mais peu 
importe ! Ainsi, Carroll Shelby et son 
équipier, le Britannique Roy Salvadori, 
ont le champ libre et l’emportent su-
perbement. Chez Aston Martin, la fête 
est complète puisque la deuxième voi-
ture de l’écurie, pilotée par Maurice 
Trintignant et Paul Frère, se classe 2e. 
Derrière, à l’arrivée, s’alignent 5 Ferrari 
250-GT, qui se sont donc révélées par-
faitement incapables de suivre le 
rythme infernal imposé par l’équipe 
britannique ! Franc succès. Shelby et 
Salvadori ont bouclé 323 tours à la 
moyenne supérieure de 181 km/h, par-
courant au total 4 300 km.
1959 est une grande année pour 
l’équipe Aston Martin, qui remporte 
enfin le Championnat du monde des 
Sportcars, grâce à un certain nombre 
de victoires prestigieuses, notamment 
au Mans et au 1 000 km de Nürburg
ring, en Allemagne.

Shelby Ford Mustang – pas à pas

Garniture intérieure de la portière gauche, 
poignée, manivelle et bandeaux enjoliveurs

Pièces fournies  
avec le numéro 11

11-1 �Garniture intérieure  

de la portière gauche

11-2 �Bandeau enjoliveur inférieur 

de la garniture

11-3 Vis de 2,3 x 4 mm (MP01)

11-4 Vide-poche de la garniture

11-5 �Poignée intérieure 

d’ouverture de la portière

11-6 Vis de 1,2 x 3 mm (MP02)

11-7 Vis de 2,3 x 3 mm (MP03)

11-8 Manivelle de la vitre

11-9 Vis de 2,3 x 4 mm (MD06)

11-10 �Bandeau enjoliveur supérieur 

de la garniture

NOTE : l’aspect des pièces présentées 
dans ces pages peut être légèrement 
différent de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

11-2

Pièces fournies

général, la DB3S gagnera trois années 
de suite (de 1955 à 1957) dans la caté-
gorie de la voiture.

Shelby insiste
Amoureux des 24 Heures du Mans, 
Carroll Shelby décide de s’y engager 
de nouveau et de persister, avec la 
ferme intention de l’emporter tôt ou 
tard. Il y réussit lors de la 27e édition de 
la course, qui se déroule le week-end 
des 20 et 21 juin 1959. Il est cette fois 
au volant d’une Aston Martin DBR1.
La course est passionnante de bout 
en bout. Avec les meilleurs pilotes au 
volant de ses bolides, le constructeur 
britannique concocte un plan pour 
triompher des Ferrari. Il engage Stir-
ling Moss, probablement le meilleur 
pilote à cette époque, et l’inscrit dans 
l’épreuve au volant d’une autre DBR1, 
comme troisième voiture de l’équipe. 
Moss a pour tâche de déstabiliser Fer-
rari et il y réussit à merveille. Le Bri-
tannique et son équipier, Jack Fair-
man, jouent le rôle de lièvre, poussant 
leur voiture à fond durant les 70 pre-
miers tours. Le rythme infernal qu’ils 

Vitesse et fiabilité
Avec son triomphe retentissant  
au Mans, Shelby démontre qu’il est 
de taille à remporter les plus grands 
succès en compétition. On voit ici 
l’Aston Martin, dans l’épreuve  
de 1959, mener la danse dès  
les premiers mètres.

Une heure de gloire
Au centre, Carroll Shelby, euphorique, 
célèbre dignement, avec les membres 
de son équipe, ce qui sera son plus beau 
succès en Europe : l’édition 1959 des  
24 Heures du Mans. 

Schéma de montage

11-9

11-10

11-3

11-6

11-9

11-8

11-9

11-10
11-2

11-3

11-3

11-5

11-1

11-1

11-7

11-6

11-6
11-4

11-4

11-8

11-6

11-7

11-5
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Garniture intérieure de la portière gauche, poignée, manivelle et bandeaux enjoliveurs Shelby Ford Mustang – pas à pas

Pour commencer cette séquence de montage, assemblez 
le bandeau enjoliveur inférieur (11-2) et la garniture 
intérieure de la portière gauche (11-1). Notez les 2 pattes 
du bandeau enjoliveur et les orifices correspondants  
dans la partie inférieure de la garniture.

Ensuite, fixez l’ensemble avec 2 vis MP02 (11-6).  
Ne serrez les vis qu’après les avoir introduites toutes  
les deux.

Fixez les 2 pièces avec 2 vis MP01 (11-3).  
Introduisez d’abord une vis sans la serrer complètement,  
puis la seconde vis et serrez l’ensemble.

Fixez la manivelle avec une vis MP02 (11-6) en la serrant 
modérément. La manivelle sera immobilisée dans la 
position indiquée sur la loupe (photo étape 11-H).

Ensuite, montez la poignée intérieure d’ouverture  
de la portière (11-5) dans le logement correspondant 
située dans le vide-poche de la garniture (11-4).  
Pour le moment, la poignée est simplement posée.

Récupérez la portière gauche et posez-la sur le plan  
de travail avec l’intérieur dirigé vers le haut (reportez-vous 
aux Conseils donnés à l’occasion du fascicule 7 concernant 
la manipulation des pièces). Placez la garniture intérieure 
sur la portière de manière à ce que les tenons de celle-ci 
coïncident avec les orifices de la garniture.

Appuyez sur le bandeau enjoliveur inférieur (11-2)  
pour l’emboîter parfaitement.

Maintenant, fixez la poignée avec la vis MP03 (11-7).  
À l’issue, la poignée doit pouvoir pivoter librement.

Étape 11-A
Étape 11-F

Étape 11-C

Étape 11-I

Étape 11-D

Étape 11-J

Étape 11-B
Étape 11-G

Prenez l’ensemble en vous assurant 
que la poignée est en place et 
emboîtez cette poignée dans la petite 
découpe rectangulaire (indiquée sur  
la photo) réalisée dans la garniture 
de la portière. Notez que la poignée 
ressort de l’autre côté de la garniture.

Étape 11-E

Ensuite, montez la manivelle  
de la vitre (11-8) sur la garniture. 
Vous constaterez que la manivelle  
est pourvue d’un petit tenon prévu 
pour s’emboîter dans une encoche 
dans l’orifice de fixation, ce qui 
n’autorise qu’une seule position  
de montage.

Étape 11-H



Le rêve américain
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Les motorhomes sont apparus, 
aux États-Unis, pour voyager 
commodément sur les grandes 
distances à parcourir et 
l’immensité du territoire.  
Il s’agit d’authentiques  
« maisons sur roues »,  
à l’intérieur desquelles  
les passagers trouvent toutes 
les commodités et se sentent  
« comme chez eux ».

Les motorhomes
américains

L es États-Unis représentent 
le troisième pays du mon
de quant à la surface  
du territoire, soit plus de  

9 millions de kilomètres carrés. Les 
distances entre les villes sont souvent 
immenses et les routes du réseau in-
terminables. C’est pourquoi certains 
Américains ont adopté une philoso-
phie bien spécifique en matière de 
déplacement : il ne s’agit pas pour eux 
d’aller le plus vite possible mais plutôt 
de planifier la villégiature avec toutes 
les étapes nécessaires, pour qu’elle 
soit agréable et paisible. 
Cette conception du voyage exige du 
temps devant soi, avec des arrêts suffi-

samment longs pour se reposer et ré-
cupérer  de la fatigue. C’est pourquoi 
les constructeurs d’automobiles ont 
repensé, depuis longtemps, des véhi-
cules de grandes dimensions, à même 
de répondre à ces besoins et d’offrir 
aux usagers tout le confort nécessaire 
lors de ces voyages au long cours. 
Ces véhicules, ce sont les camping-
cars, nommés motorhomes aux États-
Unis : aller n’importe où en toute com-
modité, cela est désormais possible. La 
sensation de liberté éprouvée est 
unique. Leurs dimensions sont impor-
tantes et on y retrouve à peu près tout 
l’équipement d’un intérieur américain. 
Mais, contrairement aux camping-cars 

Pour voyager avec tout le confort
Rien de mieux qu’un motorhome pour voyager en toute 
liberté, sans se presser mais avec un grand confort. On voit ici 
un exemplaire en parfait état de conservation du Chevrolet 
Heritage 2000, des années 1980.
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Garniture intérieure de la portière gauche, poignée, manivelle et bandeaux enjoliveurs

Après avoir vérifié l’assemblage  
des 2 éléments, fixez-les avec  
2 vis MD06 (11-9). Serrez ces vis 
modérément.

Prenez maintenant le bandeau 
enjoliveur supérieur de la garniture 
(11-10) pour habiller la partie 
centrale. Commencez par monter  
le bas du bandeau dans les encoches 
inférieures de la garniture. Il est 
nécessaire de déplacer légèrement  
la poignée intérieure de la portière 
pour permettre la mise en place  
du bandeau enjoliveur.

Appuyez sur la partie supérieure du bandeau enjoliveur 
pour l’emboîter correctement dans la garniture  
de la portière.

Étape 11-K

Étape 11-L

Étape 11-M

Résultat de cette 
phase de montage
Aspect de la portière gauche montée  
sur la voiture terminée.

Note : la photo du modèle  
proposé ici est celle du prototype.



La Mustang Milano Concept
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Shelby Ford Mustang – pas à pas

Siège gauche
Pièces fournies  
avec le numéro 12

12-1 Structure du siège gauche

12-2 Assise du siège gauche

12-3 Vis de 2,3 x 4 mm (MP01)

NOTE : l’aspect des pièces présentées 
dans ces pages peut être légèrement 
différent de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

12-1

12-2

12-3

12-1

12-2

12-312-3

Pièces fournies

Collaboration spéciale
Firestone a collaboré avec Ford 
pour les pneumatiques de la Milano 
Concept et a spécialement conçu  
les remarquables jantes  
de 15 pouces, d’aspect rétro.

Schéma de montage

place, essentiellement sportif dans sa 
conception, et dont la carrosserie est 
peinte dans un ton violet foncé des 
plus surprenants. Ford dote sa nou-
veau-née d’éléments d’une technolo-
gie très avancée pour l’époque : un 
hayon arrière à ouverture électrique 
permet un accès facile et très large 
à l’habitacle, et des feux arrière qui 
s’allument en plusieurs couleurs, indi-

quant les différentes phases de l’ac-
célération ; en vert lorsque la voiture 
s’arrache à l’inertie, puis en orange, 
et finalement rouge classique.

Un authentique  
modèle d’exposition
Pour réaliser ce prototype, les créatifs 
du Centre de design de la Ford Mo-
tor Company, de Dearborn, Michi-
gan, jouissent d’une grande liberté. 
Le véhicule est nettement plus bas 
qu’une Mustang classique, le pare-
brise arrière est beaucoup plus incliné 
et les phares, à l’avant, disparaissent 
quand ils ne sont pas utilisés. Autre 
atout de la voiture, une grille de ca-
landre agressive, qui lui donne un fort 
impact visuel.
Les jantes en alliages, de 15 pouces, 
représentent une référence et un 
hommage rendu à celles utilisées par 
la firme pour ses voitures Grand Tou-
risme des années 1920 et 1930, et 
elles sont conçues et fabriquées tout 
spécialement pour le prototype par la 
firme Firestone. Par ailleurs, la belle 
teinte violet très foncé de la carros-
serie se retrouve sur certains détails 
de l’intérieur. Ainsi, les dossiers des 
sièges sont agrémentés de pans de 
toile dans cette même couleur, à côté 

de parties en cuir. Les tapis de sol sont 
eux aussi d’une nuance violet foncé, 
donnant à l’intérieur un aspect vérita-
blement luxueux. Par ailleurs, le coffre 
à bagage de cette biplace est tapissé 
d’un textile de la même nuance que 
la tapisserie des sièges.
La Mustang Milano est l’un des cinq 
véhicules créés par la division des proto-
types spéciaux du Centre de Design de 
Dearborn, pour les Salons automobiles 
de 1970. Il s’agit d’une voiture d’expo-
sition, non conçue pour être commer-
cialisée. Toutefois, certains détails de 
son design seront repris un an plus tard 
pour le restyling de la Mustang. Cette 
voiture aura aussi une influence sur la 
création de plusieurs automobiles pos-
térieures signées Ford, notamment le 
modèle Falcon XB, lancé en 1974 et 
destiné au marché australien. Ce der-
nier acquiert bientôt une belle célébrité 
parce qu’il est piloté par l’acteur Mel 
Gibson dans les deux premiers épi-
sodes de la série cinématographique 
Mad Max.

Inspiration italienne
Le prototype de Ford reçoit le nom  
de « Milano » parce que son design,  
selon ceux qui l’ont créé, est inspiré  
de celui de certaines Grand Tourisme 
conçues en Italie.
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Siège gauche Shelby Ford Mustang – pas à pas

Observez la structure du siège (12-1). Elle présente  
une rainure en diagonale destinée à recevoir le dossier  
du siège assemblé à l’occasion du fascicule 5.

Emboîtez maintenant le dossier dans la structure du siège. 
Vous noterez qu’il n’y a qu’une position de montage 
possible.

Observez la photo. Elle indique comment procéder pour 
emboîter l’assise du siège. Vous devez introduire cette 
dernière en l’inclinant légèrement afin de la positionner 
correctement.

Récupérez le dossier du siège (fascicule 5) et présentez-le 
sur la structure en orientant l’axe de la partie inférieure 
dans le même sens que la rainure de la structure du siège.

Tenez le dossier d’une main et, de l’autre, montez l’assise 
du siège gauche (12-2) sur sa structure.

Pour emboîter l’assise du siège, vous devrez écarter 
légèrement le rabat situé à l’avant. Vous constaterez  
qu’il reprend sa position une fois relâché.

Étape 12-B

Étape 12-D

Étape 12-F

Étape 12-C

Étape 12-E

Étape 12-G

Prenez l’assise du siège gauche  
(12-2) et la structure (12-1) et notez 
la présence des tenons situés sous 
l’assise du siège et les orifices de  
la structure, dans lesquels ils doivent 
s’emboîter.

Étape 12-A

Retournez l’ensemble et fixez la structure à l’assise avec 
les vis MP01 (12-3). Le serrage des vis se fera en croix. 
Introduisez d’abord une vis et vissez-la sans la serrer 
complètement.

Étape 12-I
Appuyez sur les 2 pièces et assurez-vous qu’elles sont 
parfaitement emboîtées.

Étape 12-H
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Les Championship Drag Racing 
Series ont été instituées,  
aux États-Unis, en 1974,  
même si leur origine
première remonte aux 
décennies précédentes.  
Ces épreuves sont les plus 
spectaculaires du sport 
mécanique et les motos  
qui y participent atteignent, 
sur seulement 400 m,  
des vitesses supérieures  
à 350 km/h.

Drag Bikes,  
pure accélération

L es Américains font preuve 
d’une passion immodé-
rée pour les compétitions 
de sport mécanique, et 

notamment pour les plus extrêmes. 
Ainsi, ils apprécient particulièrement 
les Drag Bikes, ces motos spécifi-
quement conçues pour atteindre 
une vitesse maximale sur seulement 
quelques centaines de mètres.
Le Drag Racing, type d’épreuve qui 
concerne aussi des voitures, a une 
longue tradition aux États-Unis, même 
si des compétitions ont également lieu 
dans un certain nombre d’autres pays, 

notamment au Mexique et au Cana-
da. Les décennies 1970 et 1980 font 
figure d’âge d’or des Drag Bikes, le pi-
lote le plus célèbre de ces années étant 
Terry Vance, vainqueur à quatorze 
reprise du championnat américain, 
jusqu’à sa retraite, en 1988. Durant les 
premières années de sa carrière, Vance 
a collectionné les victoires au guidon 
de diverses Honda, et courra par la 
suite sur des Suzuki et des Yamaha. 
Tout en étant officiellement retiré des 
pistes, Vance est toujours actif dans 
le domaine, comme constructeur de 
motos et directeur d’écurie.

Accélération maximale, différence minimale
Andrew Hines, lors de son premier succès de la saison 2013, dans les épreuves  
de Charlotte, en Caroline du Nord. Lors des éliminatoires des Drag Racing, 
l’élimination se joue au millième de seconde.
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Siège gauche

Introduisez maintenant les autres vis MP01 (12-3)  
dans les orifices libres sans les serrer. Lorsque les  
4 vis sont en place, serrez-les définitivement mais 
modérément et dans l’ordre dans lequel vous 
les avez placées. 

Introduisez ensuite une deuxième vis MP01 (12-3)  
dans l’orifice situé dans l’angle opposé.  
Vissez-la sans la serrer.

Étape 12-L

Étape 12-KÉtape 12-J

Le siège gauche est maintenant terminé : le dossier 
s’incline pour permettre aux passagers d’accéder  
aux places arrière du véhicule.

Note : la photo du modèle proposé ici est celle du prototype.

Aspect du siège gauche une fois 
monté dans la voiture terminée.

Résultat de cette 
phase de montage

natalia
Llamada
Nous n'avons pas suivi exactement vos indications parce qu'il n'y avait pas de la place.



Shelby, pilote de Formule 1
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Shelby Ford Mustang – pas à pas

Au pied du podium
Pour Shelby, 1958 est une grande 
année. Elle lui ouvre de fait bien des 
perspectives. Au milieu de la saison, 
l’équipe italienne Scuderia Centro 
Sud, avec ses puissantes Maserati 
250F, dotées d’un moteur 6 cylindres, 
lui offre l’occasion de débuter en For-
mule 1, dans le Grand Prix de France. 
Mais, manque de chance, le pilote 
américain est contraint à l’abandon à 
mi-course. Le vainqueur est l’Anglais 
Mike Hawthorn, sur Ferrari, qui s’ad-
jugera le titre de Champion du monde 
à la fin de la saison.
C’est au Grand Prix de Grande-Bre-
tagne que Shelby aura la satisfaction 
de terminer pour la première fois une 
course de Formule 1, avec une 9e 
place méritoire. La victoire revient à 
Stirling Moss, sur Vanwall.
Lors de la course suivante, au Portu-
gal, Shelby est au volant de la même 
voiture, mais pour une autre équipe, 
Temple Buell. Il s’adjuge encore une 
fois la 9e place, démontrant sa résis-
tance et sa régularité, alors que la 1re 
place revient à nouveau à Stirling 
Moss.
C’est au Grand Prix d’Italie que Shelby 
remporte son meilleur résultat en For-

mule 1. Le pilote texan effectue une 
course superbe et finit au pied du po-
dium. La 4e place, obtenue avec sa 
Maserati, lui vaut une reconnaissance 
générale dans l’univers de la Formule 1, 
d’autant que chacun sait que cette 
monoplace a perdu beaucoup de sa 
compétitivité depuis la saison précé-
dente, au cours de laquelle elle a per-
mis à Juan Manuel Fangio de s’adjuger 
4 victoires et le titre. C’est le pilote bri-
tannique Toni Brooks, sur Vanwall, qui 
gagne l’épreuve transalpine.

Au volant  
d’une Aston Martin
Après cette saison 1958, Shelby voit 
s’ouvrir à lui de belles perspectives 
pour 1959. En effet, par l’intermé-
diaire de l’équipe officielle David 
Brown Corporation, Aston Martin lui 
offre une DBR4 pour courir un certain 
nombre de Grands Prix.
Le premier est celui de Hollande, 
mais Shelby est rapidement contraint 
à l’abandon et c’est le pilote suédois 
Joakim Bonnier qui l’emporte, sur 
BRM. Pour sa deuxième course de 
1959, en Grande-Bretagne, Shelby 
doit à nouveau abandonner. Ce n’est 
qu’au Grand Prix du Portugal qu’il 

parvient à en terminer enfin une lors 
de cette saison, en l’occurrence à la 
8e place, alors que la 1re revient à Stir-
ling Moss, sur sa Cooper Climax. Il 
finit encore le Grand Prix d’Italie, 
cette fois en 10e position, la course 
étant de nouveau dominée par Stir-
ling Moss au volant d’une Cooper 
Climax. Toutefois, c’est l’Australien 
Jack Brabham qui, cette année-là, 
remporte le titre – également sur 
Cooper Climax. Ce Grand Prix d’Italie 
marque la dernière participation de 
Shelby à une course de Formule 1. 
Sur ses deux saisons, il n’est pas par-
venu à monter sur le podium ni à 
marquer des points, mais il faut pré-
ciser, à sa décharge, que sa Maserati, 
en 1958, et son Aston Martin, en 
1959, n’étaient pas assez compéti-
tives pour lutter contre les meilleures 
machines. Toutefois, cette même an-
née 1959, Shelby prend sa revanche 
de la belle manière en remportant, 
les 24 Heures du Mans, toujours au 
volant d’une Aston Martin.

Le meilleur résultat
Lors de sa brève carrière en Formule 1, 
Shelby obtient son meilleur résultat,  
une 4e place, sur le circuit italien de Monza, 
le 7 septembre 1958, lors du Grand Prix 
d’Italie.

Rétroviseur latéral droit,  
portière et poignée droites
Pièces fournies  
avec le numéro 13

13-1 Rétroviseur latéral droit

13-2 Portière droite

13-3 Vis de 1,8 x 3,5 mm (MD05)

13-4 Poignée de portière droite

13-5 Vis de 1,2 x 3 mm (MP02)

NOTE : l’aspect des pièces présentées 
dans ces pages peut être légèrement 
différent de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

13-4

13-1

13-5

13-3

13-2

Pièces fournies

13-2

9-5

13-4

13-1

13-3

13-5

Schéma de montageLa carrosserie 
est fragile

Vous allez une fois encore 
manipuler des éléments 
de la carrosserie, en 
l’occurrence la portière droite, 
et les accessoires. Comme 
précédemment, il est rappelé 
que ces pièces sont très fragiles 
et donc qu’elles doivent être 
manipulées avec précaution 
afin de ne pas les rayer  
ni les déformer.
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Rétroviseur latéral droit, portière et poignée droites Shelby Ford Mustang – pas à pas

Placez la portière droite (13-2) sur le plan de travail  
avec l’intérieur dirigé vers le haut. Introduisez l’embase  
du rétroviseur latéral (13-1) dans la découpe de la portière, 
en l’orientant comme le montre la photo.

En introduisant l’embase du rétroviseur dans la découpe, 
notez que les fixations des 2 pièces doivent coïncider.

Étape 13-A Étape 13-B

Avant de poursuivre, vérifiez que les orifices de l’embase du 
rétroviseur coïncident parfaitement avec ceux de la portière.

Étape 13-D
Une fois introduite dans la découpe de la portière,  
l’embase du rétroviseur doit se trouver en appui sur  
les orifices de fixations de la portière.

Étape 13-C

Fixez le rétroviseur à la portière avec les 2 vis MD05 
(13-3). Vissez une première vis sans la serrer 
complètement, puis la seconde. Pour terminer,  
serrez les 2 vis modérément.

Observez le profil supérieur de la portière vue de dessus.  
Si le rétroviseur a été monté correctement il doit être 
similaire à la photo.

Étape 13-E Étape 13-F

Appuyez sur la poignée pour l’emboîter afin qu’elle soit 
parfaitement en appui sur la portière.

Étape 13-H
Montez ensuite la poignée (13-4) à l’autre extrémité  
de la portière. Notez que les tenons destinés à s’emboîter 
dans les orifices de la portière sont différents,  
ce qui ne permet qu’un sens de montage.

Étape 13-G
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Virer, sauter, bondir, 
rebondir… et le vainqueur 
sera le plus intrépide et le plus 
habile. Il s’agit des Monster 
Trucks, ces pick-up géants  
et modifiés, avec des roues  
de tracteur et d’énormes 
amortisseurs, qui recherchent 
avant tout à produire du 
spectaculaire. Dans cette 
spécialité typiquement 
américaine, tout est conçu 
pour divertir le public.

Monster Trucks,  
les grosses roues

L’ origine des Monster 
Trucks remonte aux 
années 1970, dans 
la région de Saint 

Louis, Missouri, et elle est le fait du 
hasard. Bob Chandler, passionné de 
randonnée off-road, décide alors 
d’ouvrir un commerce de pièces dé-
tachées et d’accessoires pour véhi-
cules 4x4. Pour attirer la clientèle, il 
place devant sa boutique un pick-
up qu’il utilise habituellement pour 
évoluer dans la campagne, sur le-
quel il monte divers éléments en 
vente chez lui.

La naissance  
de « Bigfoot »
Rapidement, Chandler modifie le 
véhicule. Il lui adapte des pneus gi-
gantesques, comme ceux d’un trac-
teur, et installe un système de roues 
arrière directionnelles. Le pick-up est 
dès lors doté de 4 roues à la fois mo-
trices et directionnelles : ainsi, si les 
roues avant, pour une raison quel-
conque, cessaient d’être opération-
nelles, il serait possible de les blo-
quer et d’utiliser celles de derrière 
pour changer de direction. Ce véhi-
cule exceptionnel se fait connaître 

Une compétition de véritables « monstres »
Mike Miller, pilote de Mopar Muscle, effectue un vol devant un public 
subjugué, lors de l’épreuve inaugurale des Monster Jam Series de 
la saison 2014, disputée à Detroit. Les spectacles de Monster Trucks 
évoquent une force sauvage et mécanique.
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Rétroviseur latéral droit, portière et poignée droites

Note : la photo du modèle proposé ici est celle du prototype.

Résultat de cette phase de montage
Aspect de la portière droite 
montée sur la voiture 
terminée.

Fixez la poignée avec une vis MP02 
(13-5), en la serrant modérément, 
dans la fixation correspondante  
à l’intérieur de la portière.

Étape 13-I

Observez l’aspect de la portière droite 
de votre voiture une fois le rétroviseur 
et la poignée montés.

Étape 13-J



La Mustang Boss 351
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Shelby Ford Mustang – pas à pas

meilleur niveau dans la première géné-
ration du modèle. Ford fait ainsi systé-
matiquement appel à des matériaux de 
qualité et met en outre à la disposition 
de ses clients une large gamme d’équi-
pements séduisants en option. 

Sous le capot
La Mustang Boss 1971 est égale-
ment sportive par ailleurs et pas seu-
lement par son aspect extérieur. En 
effet, elle cache, sous son capot, une 
vraie petite merveille ! En l’occur-
rence, le nouveau moteur à essence 
à 8 cylindres en V, d’une cylindrée de 
5,8 l, qui offre une puissance maxi-
male de 340 ch à 5 800 tr/min. Le 
couple, de 380 Nm à 3 400 tr/min, 
permet d’obtenir de meilleures accélé-
rations, dans la zone rouge du compte-
tours. Ce moteur est une évolution des 
V8 utilisés sur d’autres modèles de la 
gamme Ford et il est parfaitement 
adapté pour répondre au caractère 
d’un véhicule aussi particulier que la 
Mustang. Les modifications concernent 
notamment certains éléments comme 
des pistons en aluminium forgé ; col-
lecteur d’admission, vilebrequin (équili-
bré pour offrir un parfait rendement à 
révolutions élevées) ; des chapeaux de 
paliers de différentiel à 4 boulons et 
des filtres mécaniques robustes ; des 
ressorts de soupapes spéciaux, etc. Le 
rendement est tout simplement extra-

ordinaire, comme le prouvent les 
chiffres : vitesse maximale de 250 km/h 
et accélération de 0 à 100 km/h en 
4,5 s. Par ailleurs, la Boss est dotée de 
jantes de 14 pouces, mais en optant 
pour des jantes de 15 pouces on choi-
sit alors de l’équiper de pneumatiques 
plus grands.
Ce moteur V8 est à cette époque fa-
briqué à plus de 1 800 exemplaires, ce 
qui contribuera à forger la légende 
des versions Boss de la Mustang, dé-
nomination que l’on utilise encore 
aujourd’hui pour différentes séries li-
mitées de cette automobile.
Malheureusement, la Boss 351 n’aura 
pas la possibilité de démontrer ses 
qualités en compétition car Ford, un 
an auparavant, en 1970, décidera de 
se retirer officiellement de toute ma-
nifestation sportive. Il faut toutefois 
mentionner que la Mustang Boss 
429, le modèle commercialisé dans 
les années 1969 et 1970, a servi de 
véhicule de base pour les voitures of-
ficiellement engagées par Ford dans 
le championnat de la Nascar, aux 
États-Unis.

Une inclinaison de 60°
La partie arrière de la Mustang Boss  
de 1971 affiche un design audacieux.  
La « chute » du toit part du siège  
du conducteur pour se prolonger  
jusqu’à la verticale du coffre arrière.

De l’air pour le moteur
Deux prises d’air proéminentes 
s’ouvrent sur le grand capot et 
donnent une personnalité unique  
à cette version de la Mustang Boss. 

Vitre et charnière  
de la portière droite
Pièces fournies  
avec le numéro 14

14-1 Vitre de la portière droite

14-2 Vis de 1,8 x 3,5 mm (MD05)

14-3 Charnière de la portière

14-4 Support de charnière

14-5 Vis de 2,3 x 4 mm (MD06)

NOTE : l’aspect des pièces présentées 
dans ces pages peut être légèrement 
différent de celui des pièces fournies 
avec ce numéro.

14-1

14-1

14-2

14-2

14-2
14-2

14-5

14-3

14-3

14-5
14-4

14-4

Pièces fournies

Schéma de montage
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Vitre et charnière de la portière droite Shelby Ford Mustang – pas à pas

Récupérez la portière droite équipée du rétroviseur  
et de la poignée (fascicule précédent, 13) et posez-la 
sur le plan de travail avec l’intérieur dirigé vers le haut. 
Manipulez la portière avec précautions pour ne détériorer 
aucun de ses accessoires.

Prenez la charnière (14-3) et présentez-la sur la portière, 
dans la même position que sur la photo, en tenant compte 
de sa forme trapézoïdale.

Observez la portière et la vitre selon le même angle  
que la photo ; notez qu’une seule position de montage  
est possible. Avant d’assembler les pièces, vérifiez que tous 
les orifices sont parfaitement alignés.

Montez le support sur la portière de manière à ce que la 
partie chanfreinée soit positionnée sur l’axe de la charnière, 
comme le montre la photo.

Commencez à fixer la vitre à la portière avec une première 
vis MD05 (14-2) sans la serrer pour le moment.

Fixez le support avec la vis MD06 (14-5).  
Serrez la vis correctement mais modérément.

Présentez la vitre (14-1) sur la portière afin que les orifices 
de fixation des 2 pièces coïncident. Placez l’axe de la charnière dans la rainure de la portière  

en maintenant la charnière dans la position indiquée  
à l’étape précédente.

Étape 14-A
Étape 14-F

Étape 14-C

Étape 14-I

Étape 14-D

Étape 14-J

Étape 14-B
Étape 14-G

Montez maintenant les 2 autres vis 
MD05 (14-2) dans les autres fixations 
sur la portière. Serrez modérément 
toutes les vis pour que la vitre soit 
parfaitement fixée.

Étape 14-E

Prenez maintenant le support  
de charnière (14-4) et orientez-le 
de manière à ce que ces 2 orifices 
coïncident avec les tenons  
de la portière et que le chanfrein  
soit dirigé vers le haut.

Étape 14-H



Le rêve américain
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Aux États-Unis, l’univers  
du camion ne se limite pas  
à la logistique et être 
camionneur implique  
une philosophie de la vie.  
Les propriétaires de ces 
énormes engins les soignent 
et les bichonnent comme ils  
le feraient pour un membre  
de leur famille.

Les grands  
camions américains

P our être chauffeur 
routier aux États-
Unis, mieux vaut 
avoir la vocation et 

même une véritable passion pour ce 
métier. En effet, étant donné les 
énormes distances à couvrir sur des 
routes interminables, il faut de nom-
breux jours, souvent plusieurs se-
maines, pour traverser le pays d’est en 
ouest et du nord au sud. Ainsi, un ca-
mionneur passe la majeure partie de 
sa vie dans son camion.

Qu’il soit propriétaire de son véhicule 
ou non, le chauffeur considère de fait 
son camion comme sa propre mai-
son. Il apporte donc le plus grand 
soin à la décoration extérieure, à l’en-
tretien de la mécanique et à l’organi-
sation et à l’ordre de la cabine. 
Un camion américain se distingue par 
un aspect bien spécifique, avec un 
capot très proéminent, souvent orné 
et décoré de façon voyante, humoris-
tique ou extravagante. La carrosserie 
est en général de couleur vive et bril-

Conçus pour le long cours
Aux États-Unis, étant donné les grandes distances à parcourir, le transport routier 
implique de longues journées au volant. C’est pourquoi les énormes camions  
qui traversent le pays sont conçus pour que la mécanique résiste à l’effort exigé  
et pour que le chauffeur bénéficie de tout le confort possible. 
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Vitre et charnière de la portière droite

Note : la photo du modèle proposé ici est celle du prototype.

Résultat de cette phase de montage
Aspect de la portière droite 
montée sur la voiture 
terminée.

Vérifiez maintenant que la charnière 
pivote librement. Cela permettra 
d’ouvrir et de fermer la portière une 
fois celle-ci montée sur la voiture.

Étape 14-K

Voici l’aspect de la portière droite  
à l’issue de cette séquence  
de montage.

Étape 14-L
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